
de Loi imm"diatement. Faut qu
tu " abrilles" niiniien l'affaire du
Loop.Line à Trois-Rivières.

(Signé.) Luc.
Voici la troisième dépêche :
Mercier sera probablement élu,

s'il ne se fait pas " écrpontiller "
par Casavant. Chambly branle
dans le manche. J'ai bien des don-
tances peur votre majorité. Fe-
rais bien de revenir.

(Signé.) CHAUVEAU.
-Tu vois, me dit Joly, j'ai bien

raison de rester jongleur. J'ai qua-
siment envie d'envoyer la bouti.
que chez le diable.

Je consolai mon ami du mieux
que je pus, lui disant qu'il avait
bien tort de se tracasser la tte
avec les affaires de Québec. Je lui
ils un tableau des douceurs inef-
fables qu'il gouterait ait Platon s'il
renonçait à vivre avec tous les mé-
chants bunmers qui l'entou-
raient à Québec.

Joly regagna la cabine d'un air
rêveur. Il s'étendit sur sa pail-
lasse, rabattit les oreilles de son
"casque à gigier,"ôÔa ses botte ma-
louines, soupira, ferma l'oil et
s'endormit.

Aujourd'hui nous avons un bon
vent de '. Sor.Ouesse " et le navire
fait 20 milles à l'heure.

Comme nous sommes en pleine
mer, j'ai fait arrèter le navire et
j'ai établi une connection avec le
cAble qui te transmet la présente
correspondance.

Tout à toi.
LADEDAUCHE.

0C o UIA:CIS.
L'élection de St. Hyacinthe est

le thème des conversations dans
les cercles politiques.

Les conservateurs disent qu'ils
sont sûrs que M. Casavant rempor.
Lera la victoire par une forte majo
rité.

Les libéraux paraissent assurés
du succès de la candidature de
l'bon. M. Mercier par une majori-
té écrasante.

Le " Canard" croit que la lutte
sera tiès-chaude dans le comté et
que le -iolliciteur-général sera élu
par une majorite de dix à quinze
voix.

Attendons le scrutin.

Le doctour X... est appelé auprès
d'un malade.

-Ah 1 madame, dit-il à la fem-
me de son client, votre mari est
perdu I voyez donc ses mains sont
djà violettes...

-Mais, monsieur, il est teintu-
rier.

-Eh bien, vous avez de la vei-
ne, car s'il n'était pas teinturier,
go serait un homme mort.

On paile ie fonder de nouventx
jour maux à Montréal.

Dialogue ontre le redatenr du
"Canard" et un des futurs fonda-

-Je vais fonder un journal uîl-
tra-nttiraliste.

-Ab !
-Mais quelque chose de formi

dable dans l'horrible, pour épater
les bourgeois.

-Avec des dessins farouches de
inntnisie. Seulement je cherche un
titre

-Si ton journal doit tenir les
promesses, appelle-le "L'Immonde
illustré."

LA SESSION DE QUEBEC.

MAc -Dis donc, Joly, as-tu envie de faire partir ce canon-là?
JoLI7.-Commo de juste. Il faut le faire partir le 19 Juin.
MAc.-J'ai essayé un canon de cette manufacture il a crevé le 17

Septembre dernier. Crois-moi, si tu charges cette vieille pièce, elle
crèvera, bien sûr, et te fera sauter le coco.

M. Charles Ouimet a publié lun-
di dernier une critique des derniè
res poésies de M. Pamplilo Lemay.

Lorsque l'on se mêle de crit,-
quer un ouvrage littéraire il faut
avoir un soin tout particulier de
châtier bon style et de ne pas par-
ler " d'un nuage où le flot venait,
mourir Pn murmurant."

Le " Canard " qui va dans les
nuages moins souvent que son ami
Charles n'y a jamais vu clapoter
des flots.

On lit dans "l 'Evènement " du
19 courant.

NAISSANCE.
Evénement du 16 Mai 1879.
A St. Roch, dimanche matin, la

dame d'Elzéar Rousseau, écr.,
(Anne-Marie Sophie Lallèche), une
fille. L'enfant a été baptisé le len.
demain Marie-ThérLèse-Charlotte-
Georgianna. La mère et l'enfant
sont bien. "Madame Rousseau
n'était établie à Québec que depuis
le 6 mai:"

Les commentaires sont super-
flus ! O la protection 111

Un de nos confrères peu sérieux
qui parait le soir, (jar le seul joui-
nal sérieux à Montréal, c'est le
'-Canard,")-écrit ces trois mots
"L'obscurité du soir."

Dame, tous los soiri sont dans
leur droit quand ils sont obscurs.

Un'e dame est entrée l'autre jour
dans une pharmacie de la rue No.
tre-Dame et a demandé à un coin-
mis "un suçon gour un enfant
.Loir à deux trous,

L'esthétique de notre pays vient
d'étre enrichie d'une nouvelle sé-
rie de poésies de M. Pamphile Le-
may, intitulée "Gerbe."

Ce livre devra trouver sa place
dans toutes les bibtiothèques. Nos
remerciementsà l'auteur pour l'en-
voi de ce charmant volume.

UN nay Goonis.-Madame désire?
UNEPETITE D ..- Je voudrais

des jarretières.
- E voici d'abori de roses ; c'est

la couleur la mieux portée cette
année.

-Ah! non ; cela ne m'irait pas...
Vous allez comprendre cela : mes
meubles sont bleus.

<Pour explication, s'adresser à la
"Minerve."

Mme. X... a trois filles a marier
avec lesquelles on est toujours sûr
de la rencontrer.

En voyan t passer ce petit peloton
féminin.

-Pourriez-vous me dire, de
mandait un étranger à un ami,
qui sont ces trois jeunes person-
nes ?

-Ce sont des demoiselles en
'disponibilité."

PROBk3E ME.

Un père dit à son fils:
Tu as le quart de mon âge. Il

y a cinq ans tu n'en avais que le
cinquième. Quels étaient l'ge du
,ère et celui du fl.s ?

Mme. X... modiste di? grande
renommée, nourrit fort mal ses
ouvriores.

C'est assez l'usage.
Il y a quelquos jours, au déjeu-

ner, lasse enfla de la portion con-
grue à laquelle elle se voyait ré-
duite, une des jeunes filles s'écria
lotit à coup:

-Madame, je cr-ois que bientôt
je re pourrai plus travailler, je
perds la vue,

-Ce n'est, je pense, fit la mai-
tresse, qu'une légère iùdisposition.
car votre travail ne va pas mal.

-Oui, mais je n'aperçois pres-
que plus la viande dans les assiet
tes.

Mme. X... comprit l'allusion et
le lend'-main, elle fit servir à ses
demoiselles des tranches de viande
plus larges, mais excessivement
minces.

-Quel bonheur ! exclamatal
spirituelle jeune fille, la vue m'e
revegue, je vois mme mieux que
lamais.

-Et qu'est-ce qui vous fait croi.
re cela, mademoiselle ? interrogea
maidame X...

-A ujourd'hui je vois l'assiette
à travers la viande.

Un officier traversait la rivière
dans une barque avec un curé qui
y avait fait entrer son âne. Le pau-
vre animal tremblait de tous ses
membres. L'ollicier, qui était ten-
té de se moquer du révérend, com-
niença la conversation en lui de-
mandant le motif de ce tremble.
ment.

-Si vous aviez, comme mon
âne, répondit le curé, la corde au
cou, les fers aux pieds et un prètre
a vos côtés, vous trembleriez bien
davantage 1

On nous écrit de Québce.
Monsieur le Canard,

Il y a une demoiselle de Québec qui
à trouvé la réponse au iabus de cette se-
maine, La charmante est trop timide,
pour écrire elle-même, elle m'a prié de
vous écrire, eh bien la voilà cette ré-
ponse.

" Sur cette terre il n'y a que les Mes.
sieurs de Montréal qui sont aimables."

Votre etc., etc ,
Un jeune homme de Québec.

Une bonne blague cueillie dans le 1b
il Journal de la Louvelle OrléIns:

Une anglaise peu au cnanuit de notro
langue demîandait à un de nos confrères
la diffelrence qui existait entre un " jour
nalier " et un "journaliste."

Notre confrère, pris un peu au dépour-
vu, répondit aussitAt: " Madame, un
journaher bêche la terre, tandis qu'ul;
journaliste bêche ses confrèrea,


